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Aux Cultivateurs

(Lei batons dans les roues.>

la chîose était moins sérieuse, nous Pourrions rire à notre
aise des préjugés qu'on rencontre quelquefois dans les cam.

lorsqu'il s'agit d'assurance sur la vie.
e me permets de vous parler franch-.ent, sans cela, je rioei
vous répéter les objections suivantes:

L'ASSURANCE SUR LA VIE FAIT-ELLE MOURIR t
vous répoudrai seuleiuent :le bien que vous achetez fait-l

r 1 Non, n'est-ce pas ; dire le contraire serait nne absurdité.
'ASSUJRANCE SUI? LA VIE ENIPECRE T-ELLE DE MOURIR t

on, certes ; nous savons tous que, tôt ou tard, il faut payer,'
dette à la nature et faire place à ceux qui viennent après

'assurance sur la vie peut cependant, en certains cas, contri.
notre guérison.
mandez à votre médecin quel est celui qu'il est plus facile
rir:- d'un malade qui a l'esprit tranquille ou de celui dont le
est troublé.
vous répondra que la tranquillité d'esprit chez un malade est
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une chance sérieuse de guérison. Presque toujours les complial

proviennent de nos inquiétudes et de nos souffiances mîr

Degagés des préoccupations de l'esprit, nous guérissons plus fa

ment, parce que les remèdes, agissent plus sûrement sur nous

Je dirai que : L'assurance sur la vie nous fait encore vivr i

la mort.

Quelle que soit l'incrédulité qui accueillera cette asserlio

sudit d'une seule raison pour en démontrer la vérité.

En effet, l'homme n'est pas seulement un sujet d'affection

les siens, mais encore un capital à intérêt. Son travail apporte

gent au ménage, et. si nous en déduisons les frais d'entretien g

nourriture, il restern encore quelques cent piastres qui contribui

à constituer avec le temps un petit patrimoine.

Le travailleur meurt-il sans être assuré sur la vie, le reveni

ses bras apportaient à la maison est perdu, il ne reste plus ria

subvenir aux besoins de la famille. Au contraire, si ce travai

a souscrit une assurance de cinq mille piastres par exemle, pal

à son décès, il laisse après lui une rente perpétuelle (le deux à

cent piastres qui vient réparer chaque année la perte du tr

qu'il aurait pu faire vivant.

Je dis donc que l'homme assuré sur la vie ne meurt pas
entier, puisque les fruits de son travail lui survivent.

NOUS NOUS ASSURERONS QUAND NOUS SERONS MALADES ?

Croyez-vous que cela soit possible, et ne faudrait-il pai

privé de raison pour concevoir une pareille espérance 1 Si

maison est en feu, pensez-vous qu'à ce moment un agent d'asa

vienne l'assurer contre l'incendie ¶

L'ASSURANCE S3UR LA VIE EST BONNE POUR LES uENS RICIl1

L'assurance sur la vie est bonne pour tout le monde, mal

cessaire surtout à ceux dont la famille attend tout de leur trai1

L'homme riche peut s'assurer pour laisser son héritage liq



'une somme d'argent, arrivant exactement à sa mort, per-
ses enfants de payer les droits de successsion, les actes du
et les divers frais de dernière maladie ou de décès, sans
lent obligés d'emprunter, de gréver, et déplacer ou d'enta-
atrimoine qu'ils ont à recueillir.

pour le travailleur, l'assurance est une nécessité, parce
est la sauvegarde de l'avenir, la réparation du travail qu'il
plus faire, parce qu'enfin c'est le patrimoine même de sa

POUR S'ASSURER IL FAUT BEAUCOUP D'ARGENT.
pas du tout, l'assurance est plutôt faite pour les petites

que pour les grosses ; si vous ne pouvez payer que trente
de prime chaque année, vous assurez encore mille ou douze
tres à votre famille, suivant l'âge que vous avez au moment

rat.

MAIS sI JE NE PUIS CONTINUER A PAYER MA PRIME
MON ARGENT SERA PERDU ?

trompez vins , si vous avez acquitté au moins trois primes,urance sera réduite en proportion des primes que vous
ayées. La Compagnie vous prtera au besoin l'argent né-
pour une prime, elle pourra même vous en prêter pour un

sage ; enfin, elle rachètera aussi votre police au comptant.
us voyez bien que toutes vos objections tombent d'elles-mêmes
les sont tout simplement des baion8 damia led roue#.

-VOUa PLACER EN ASSURANCE SUR LA VIE TOUT CE QUE VOUB
POUVEZ MErTRE DE COTÉ ?

m. Vous devez faire deux parts de vos économies : l'une sera
i réserve pour l'exploitation de votre ferme, l'achat de champs,sons, on bien pour placer à intérêts ; l'autre sera la prime
ance qui viendra consolider votre épargne, et réaliser vos
mes de bien-être pour votre famille.

J. T. LACHANCE.
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LES RENTES VIAGERES. t I
me

Hg rentes viagères ont pris, depuis quelques années, un iî un
loppement considérable qu'explique la réluction de i UP

de l'argent.
Au moyen de la rente viagère, un vieillard peut assuiui

indépendance pour le reste de ses jours.-Deux époux sans vu

peuvent améliorer leur situation présente et avoir la certitude q

décès de l'un d'eux ne diminuera pas les ressources de l'aut

Un industriel, un commerçant, un simple particulier peut, grâc s
sacrifies une fois consenti, fournir à un ancien serviteur les meu

d'existence qui lui font défaut à l'àge où il n'a pas la force le

vailler.
Les rentes viagères peuvent être servies par des parti-u U$

mais en général ce sont des sociétés qui en sont chargées ; et, en
il y a tout intérêt à s'adresser à elles ; c'est ce qu'un auteur frii ne
Bd. About a fait toucher du doigt dans un magnifique exposé tre
théorie des rentes viagères : « Le jour même, a-t-il écrit, où le u
a enlier encaisse le capital de son retier, il se promet de a

« servir longtemps la pension convenue. Un Volsque ou un Sa

' n'a jamais été l'ennemi-d'un Romain comme un rentier soli uta

« bien vivant est l'ennemi du pauvre diable qui lui paye ses re

mBemplacez le pauvre diable avide et nécessiteux par une soi app
é cent capitalistes ; aussitôt tout change de face; chacun des as à (
a gagnera peu à la mort du vieillard. Enfin, et c'est le point va ait.
Sils ne spéculent pas sur tel individu on tel particulier; ils o le

sur des masses ; tous leurs calculs sont fondés sur une mo ez cc
e étudiée, ou comme controlée par l'expérience. . de c

I plupart des compagnies d'assurances sur la vie serven
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viagères, mais les capitaux vont de préférene à celles qui
t les plus solides garanties.--Or la MANUFACTURERS LIFE
e parmi les sociétés d'assurances une situation hors pair; en
il ressort des comptes-rendus publiés par les diverses Oompa-
d'assurances sur la vie qu'aucune de ces compagnies ne pré.
un excédent de garanties aussi considérable que celui de la

IUFACTURERS LIFE.

Demandez les taux A, J. T. LACHANCE, Gérant.
133, rue St-Pierre, Québec.

ssurance sur la vie, est-ce une chose
nouvelle ?

)US trouvons toujours nouveau ce q4e nous ne connaissons
pas encore.

ne chose passée à l'état d'habitude dans une partie du pays
tre une nouveauté pour une autre contrée.
ans le Nord-Ouest, l'étonnement était complet, il y a à peine
%ns, lorsque les travaux de construction de notre chemin de fer
cifique furent commencés : c'était une curiosité. Bien des
nts hochèrent la tête, il y eut même des esprits fort expéri-
q qui considérèrent les locomotives, les wagons, comme de.
appartenant à un autre monde; bien des ikieilles gens n'osèrent
à ces voitures d'un autre genre, dont la marche rapide leu

ait.

le téléphone ! qui vous eût dit il y a vingt ans, que vous
z converser avec votre enfant, ou pour vos affaires, à de. dio-

de centaines de milles 1

'1
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Tontes ces choses étaient donc nouvelles!1 Non :Il y a lo
temps qu'avant nous, d'autres contrées, d'autres provinces les
"édlent.

Il en est ainsi des assurances sur la vie. En Angleterre le
ple savait bien des choses avant nous, les adoptaient, les pratiquai
Ce peuple s'assure sur la vie depuis longtemps. Nul cultivateur
ce pays n'est maintenant étranger à ce mode de sécurité. 9

Voulez-vous savoir quelles sont les sommes assuréf..4, aux E
Unis, par exemple, qni comptent une population de soixante et
sept millions d'habitant&.

Et bien 1 plus de trois raillions et demie de personnes
garanti ainsi l'avenir de leurs familles, et le tot %1 de cem garartis
s'élève pas à moins de huit milliards. -Les % glaiis ont souscrit
polices d'assurances sur la vie pour au del.'-t quatre milliaî,is,

Nous, Canadiens, avons-nous la mén? ,révoyance, le mélie r
air de la sécurité, oserais-je le dire, le môme amour de la famille

En 1875, nous comptions à peine quarante-cinq mille person e
asurée sur la vie pour une somme de $ 85,000,000.

Âu 31 décembre 1902, nons avons fait beauconp de progrès e d

chiffre des assurances souscrites n'est pas moins que $508 81 --: E
L'assurance sur la vie n'et donc pas uns chose nouvelle ,expérience à faire ... cet, une institution déjà ancienne. En B

assurant, nous savons que plus de trois cent mille personnes
Canada nons ont précédés dans cette voie <le sécurité6.

F. k. DROUIN, C. R. TéIêph,,ne niHua. L. P. PELLETIER, C. A~. P. 0. B.
Ex.Prgeurew Gd,nla iota 01

Prwina de Qu.kc.
ELZ. BAILLARGEON, L.L.L.

Drouin, Pelletier & Baillargeon
jas, RUW SAINT-PIeRR1U, QUeeUgN,

M
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a Io Notre devise pour 1903.
les

mayenn de $ 6oo,ooo par mois, et pas mains de $ 550,000
le dans le mois le moins actif.

quai
ateur ous venons de terminer le troisième trimestre de 1903, et rnous

es heureux de Pouvoir vous apprendre que le nombre des non.
x E polices que nous avons prises pendant les neuf premiers mois
ke et 3 excède d'un million de piastres celui de l'année dernière

ut le même temps. On peut d'ailleurs en juger soi-mAins
m mparaison :

vele: affaires prlus les neuf premiers mois de 1902.........>4,957,298
eleaffaires piai lus neuf premies mols de 1903 .... ....... $5,959,71 i
nouvelles polices prises pendant le mois de septembre de

éle représentent une valeur de $578,428 contre $510,283, valeur dms

lille prises dans le mois correspondant en 1902 ; c'et donc une
entation de $67,246.
taugmentation totale pendant les neuf preuxiers mois de l'année

rèm de .81,002,413. Cette augmentation fait hautement honneur à
9: ente.
'est un résultat excessivement satisfaisant pour la Manufac-
Life Insurance Co., et il devrait être d'un grand aide pour nos

lus le reste de l'année, parcequ'enfin, comme le dit le vieil adage
ne réussit comme le succès.

mois d'octobre de 1902 a été un bon mois d'affaires;i et si on
ne ni tenir tête cette aunée, il va falloir redoubler d'efforts.

ans su avons d'expérience que le dernier trimestre de l'aunés est
lemnent le plus productif, celui qui donne les meilleurs résultats

'assurance sur la vie.
f pérous que ce trimestre-ci ne dérogera pas. Alors le résultat
opérations de l'aunés sera le meilleur depuis la fondation de

exoellea4te et populaire compagnie d'assurances.



L'assurance à dotation.

Une police d'assurance à dotation de vingt ans est un cont
d'asurance de, disons, 81,000 en cas de mort dans les vingt ans,
pour le paiement de la somme assurée au bout des vingt ans si 1
suré survit. Le prime annuelle pour une dotation au montant
$1000,00, avec profits, à l'Age de 30 ans est de $49.40.

Maintenant au lieu de payer $49.40 pour une uassurance à dot
tion, supposons qu'un individu quelconque se serve du même ior
tant d'argent comme suit:-En premier lieu, il peut se dire qu
comme il paye près de 850.00 par année pour une assurance à 1Dot
tion, l'assurance consiste pratiquement en une assurance partant
$9.50 pour la première année, puis diminuant de la somme
$40.00 par année, chaque année.

Bien que pour des raisons d'actuaire, une compagnie pour endifficilement émettre une police de cette nature, cependant la pi i ad'une police semblable serait d'environ.49.00 par année. Il restera ealors une balance de $40.40 par année qui placée à intérêt conip d'au taux de 3% par année dans une caisse d'économies, former, it Ala fin des vingt ans une somme de $1,118.
Maintenant comparons les avantages que l'individu qui aclhè

une assurance à dotation dans une bonne compagnie peut avoir s
celui qui se repose sur une caisse d'économies et une police d'ass de
rance à bon marché. Brt

Si le porteur de la police meurt durant les vingt ans, ses hié
tiers dans chaque cas touchent une somme de $1,000. Supi
sons cependant qu'il survive ou qu'il vive même à l'expirati
du terme de la dotation, c'est-à-dire au bout de vingt ans; s'il ni
choisi une bonne compagnie d'assurance, les profits qui seront a1 1 14
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à la police seront, d'après un estimé raisonnable, très conser.
d'au moins *3M, ce qui élèvera la valeur totale au comptant
lice à 81,300, contre la somme de $1,118 que la Banque ou

d'économies pourrait avoir alors à s,'.. crédit. De plus cette
Qt de $1,300 est presque 4J% d'intérêt composé sur la partie de

no es conservée comme placement ; or ces intérêts se trouventi . équent predque le double de ce qui lui aurait été alloué enlit par une banque ou une caisse d'économies quelconque.
est bon de remarquer que la valeur de l'assurance contenuedt rgument qui précède est basée sur l'assurance dont on jouit110 ment d'aunée en année, et non pas sur le montant nominal
0 u . Cet argument ne contient pas par conséquent la fausseté

]lot ste dans un argument de même nature, basé sur la valeur
[til surance temporaire de $1,000 et où ou oublie <le reconnaître

' urance actuelle diminue annuellement.
elques-uns des avantages de l'assurance à dotation comme unent sûr et profitable viennent d'être exposés d'une manière[li ante et convaincante, il n'y a plus qu'une chose à ajouter,tera e pour jouir des meilleurs résultats, il n'y a qu'à choisir une

111) d'assurance à dotation dans la MANUFACTURERS LIFErit ANCE CJOMPANY.

el POELE L'ETOILE
la.s de Réduction sur notre Célèbre POELE L'ETOILEBlreveté to Mars r894. Médaille à I'Exposition P'rovinciale de 1894.

w MANUFACTURIER -

S Rue St-PauI, -Bass-Ville, QUE BEC
111 lIdphont 708. SpWd&W luJE3Tipas fat au cudyre.
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TEMOIGNAGES.

FOLEY &' Co.,
MuiACEJE TÂiLoRs &' OUTFITT1999,
Eqgish Scotch &» Canadian Tweeds,

til Mountain Hill, Quebec.

Quebec, 2lth Sept., 1903

J. T. LÂoEaNoE, Esq.,
Chief Agent for Eastern Quebee,

«Manufacturer& Life In@. Ca.,
133 St. Peter Street, Quebec.

Dear Sir,

I amn to-day in receipt of the Cash Settlement of the 10
Endowment Policy I took out lu the Manufacturer@ Life Insur

*Company. I arn pleased ta say that a an investrnent it ne yie
me aver 3% compound Intereat in addition ta life Iusuranc
afforded.

1 è; 1 might may that I have great confidence in the stability
progresa of your Company and wlsh you every succea.

Very truly yours,

MARTIN FOLE
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GE &. DELAGE
NOTAIIZS

Ru de Paut, St.Roch.

Québec, 5 septembre, 1908.

our J. T. LÂCEANCE, Ber
903 Agent en Chef de la

afaOturera' 14f. Insnrance Co.
188, rut 8t-Piunr, Québec.

Re police 93198, J. V. Plamondon,
er MonieurCharlesbourg.

rmette.moi de vous féliciter bien sincèrement pour l'h&bilfté
u aves déployée dans le règlement de la réclamation de 02000

o Vve J. V. Plamnondon, de lit-Pierre de Charlesbourg, avait
10 votre Compagnie aux termes de la police ci dessus, et de la10 tîtude avec laquelle vous l'avez payée.su papiers concernant cette réclamation vous ont été mise. s mains, vendredi, le 28 aodt dernier, et le chèque de votre

e porte la date du ler septembre.
u.t certainement difficile sinon impossible de payer une récla-ity plu promptement.

l'honneur d'ôtre, mon cher Monsieur,

Votre très obligé,
LE 

CYRILLE P. DELAGE.
de la sueceeion J. V. Plainondon.



Québec, 25 juillet 1903.

J. T. LÂoEiuioE Ber.,
Gérant de la

a Miaufufturers Life Inn. Co.,»
Québec,

Moulieur,

Merci beaucoup pour le chèque de votre Compagnie en paleinie

des profita acumulés durant les quinze dernières aunées, d'api ês

mode Tontine, sur une police de vie entière que je possède lai

votre Compagnie. Ces profita représentent un intérêt compoý,é

plu de 8%ê sur mes primes payées.

laissez moi vous dire que je suis enchanté du résultat de mi

proiffta, et je voue laisse libre de donner à cette lettre la pnblicité qi

vous jugerez à propos de lui donner.

Agrées, mon cher Monsieur, mes salutations les plus ei

p J. B. BLONDE&IJ, N. P.

Hedleyvil

I.LL. VI9ffT, L.L.B. J. E. OHAPLEAI?, LL

FISJET & CHAPLI$AU
AsVOeAuTS

119, rue St-Pierre, Québec

A. FAUCHER
Uiquidateur et Adminhstrateur de Successions. IAccountant and Liquidator o

Commissaire Cour Supéreure. Commiisioner Spro or

lie, ORUE ST-PIERRE, . QUE*EÇ
oTiiIpho» m.0.
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Errata.
Le deuxième paragraphe de l'article intitulé: LES

E)MPAGNIES D'ASSURANCES CANADIENNES vs' S COMPAGNIES DYASSURANCES ETRANGERES»
rut dans notre dernier numéro, doit se lire comme sut:

Depuis 1875, les Canadiens ont payé à des compagnies
issurances américaines seulement, l'énorme somme de
Z,000,000.00 en primes, sur assurances s'élevant au chiffre
$160,000,000.00; le montant de primes payées l'année der-
re, par les canadiens à des compagnies d'assurances améri
nes a été de $ 5,550,000.00 L'argent ainsi payé est placé
is des entreprises qui ne profitent aucunement au Dominion;
>on nombre de ces entreprises maintenant font concurrence
os propres industries.

Agents Demandés.
La 11MANUFACTURERS LIFE INSURANCEMPANY" désire s'assurer les services de bons agentsciteurs pour la ville et la campagne. Il n'est pas absolu-it nécessaire d'avoir de l'expérience, miais on doit posséderons certificats d'honnêteté, de sobriété et de capacité en

S'adresser aux bureaux de la Compagnie.
J. T. LACHANCE.

Gérant Partie Fst,
ueSt-Pierre. Po.d ubc
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La Manufacturors Assurance -Vi
Siège Social :-Toronto Ont.

--

Bureau d'administration pour la partie Fst de la Provincs de QM
133, rue St- Pierre, Québec.

.Admsiutgrateura
HON. L. P. PELLETIER,

ex-Procureur Général de la Prov, de Québec.

HON. V. W. LÂRUE,
Président de la Société de Construction Permanente

de Québec, Conseiller Législatif, Québec;

MTRic L. P. SIROIS, N. P.
Professeur de Droit Constitutionnel et Administratif

à l'Université Lavai, Québec;j

MTRE CYPRIEN LÂBBÊQlUE, N. P.
Directeur de la Caisse d'Economie, Québec;

C. H. CARRIER,
de Carrier, Lainé & Ci*, Fondeurs, Lévtc.

L'Agent de la " Manufacturera " peut off rir une
grande variété de polices sur la Vie et de Placement ceit
ou sans prof its.

Bl a un Contrat des plus avantageux avec coj
sur les renouvellements. La Compagnie a encore
bons Agents.

S'adresser à
Manufacturera Life In&. Co.

J.T. LACHANCE, 133, rue S-PlAgent en Chef.Qubc

M.
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VI Z. PAQUET
MAGASIN A DEPARTEMENTS

vagie Quot4llena de haute fou veaUul pour Ooetumu Tailleurs,
Manteaux, Collerete., Jupes de Robes,

Tomr de Cou, Fichu pour Darnes, Etc.
EDS ANGLAIS et ECOSSAIS, SERGES

de haute uleur POUr MESER
Une Visite au Département de Meubles.
s commande par la malleZ.P

ex6out-M ~~~2 eL a f pr m tt d .Z P A U E T

Absolument les Meilleurs

M iBODA WATE

GER A »LIEONADE

mu11 Du GNeEEmu

sAs ET EUb*tRT&ILLE,,.8 DI LA OELEBIE

Minérale IlMAGI CALEDONIa
ailhes Premier Prix et Dipl6mes décrné» pour excellence et qualité,

a TIMMONS & FILS
90-92, Cote d'Abraham, QUEBEO.



'VINT LES cARfmIes
Incontest= -et le ul Vin Tonique série=.

Formulé d'après le Codex Français qui est sous le contrôle du gouvernement de FiriSpecJalemnenî recommiande pour tours les cas de L onvalescence, d'Anémie, de Dé1hgénérale, de Fi ublesse Msculaire, de D)yspepsie, etc. l'ait disparaitre les Pâles rleurs ens purifiarrt, nrourrrýsart et enrichissant le sang. Excellent pour to'us les dgr's. Inpensable aux persorrnes farbles des deux sexes. Donne Force, Vigueur, Sanie.Le seul et unique Vin Tlonique dont les Médecins ont vu l'analyse.

Es N'..T. Passr.
IDéposltalresu.énérs ux

Al. TroUStSAINTv &0 CeiE

Votre visite à Quibec n'est pas complète si vous ne
visitez pas les Salons de Fourrures de - - - -J. B. LALI BERTE

Manteaux en geal, Manteaux en Mouton de Perse,.Manteaux Electrie geal,Boas de toutes fourrures, Manchon@ de tontes fourco
LE PLUS ORAND ASSORTIMENT DE CASQUES DE TOUTE LA VILLECasques on Vison, Casque« en Seai, Oasquea Loutre NaturCasques Loutre teinte et piquée Robes de Mnsk Ox.Capots de chat sauvage, notre sp6cia'lité, qualité supérieure, fini

Irréprochable.
Casdoubles en Ra EcquBureil teint, Vison avec coîlreese outons dePerse, Lotenaturelle duLabrador, etc., etc.

Sauvge.,SoulersGants et Kftaines, kid, Buck, etc., etc.

- J B. LÂLIBERTE.,-,.,.
mm-ouzo

La C.. nPnn . ssexi Québix,


